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Monsieur le Président, 

Monsieur le Consul Général, 

Mesdames, Messieurs, 

Bienvenue à Munich dans la Maison de l’industrie 

bavaroise ! 

En tant que Directeur général de la Fédération 

pour l’économie bavaroise, j’ai le grand plaisir de 

pouvoir vous accueillir ce soir pour un dîner 

d’affaires.  

C’est pour nous un grand honneur de recevoir 

une délégation d’entrepreneurs français, conduite 

par la présidence du MEDEF, venus nous rendre 

visite en Bavière ! 

J’espère que les visites d’entreprises 

d’aujourd'hui vous ont donné un bon aperçu de la 

force d'innovation des entreprises bavaroises ! 

Sur la vbw 

Je suis heureux que vous ayez commencé votre 

rapide voyage en Allemagne par la Bavière et la 

Fédération pour l’économie bavaroise (vbw). 

Comme libre organisation de représentation des 

intérêts de l’économie bavaroise, la Fédération 
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pour l’économie bavaroise (vbw) fédère 126 

associations et 40 grandes entreprises 

représentant 4,4 millions de salariés. 

En outre, la vbw est la représentation régionale 

auprès de la Fédération de l’industrie allemande 

(Bundesverband der Deutschen Industrie ou BDI) 

et de la Fédération nationale des organisations 

patronales allemandes (Bundesvereinigung der 

Deutschen Arbeitgeberverbände ou BDA), les 

deux associations allemandes partenaires du 

MEDEF. 

Relation étroite de la vbw avec la France 

La vbw réunit les intérêts des entreprises 

bavaroises et les défend à l’échelle fédérale.  

Et tout cela du point de vue du site industriel 

qu’est la Bavière, le Land allemand représentant 

la plus grande part de l’industrie nationale, 

enregistrant le taux de chômage le moins 

important et disposant des relations 

internationales les plus développées. 

Amitié franco-allemande 

La France est aujourd’hui le partenaire le plus 

important de la Bavière en Europe.  



 

 

Visite du syndicat patronal français MEDEF, 30 mars 2016, 
Bertram Brossardt, souhaits de bienvenue 

3

 

Le partenariat franco-allemand et l’amitié franco-

allemande sont bénéfiques pour l’Union 

européenne qui dépend aujourd’hui plus que 

jamais du « moteur franco-allemand ». 

Relations économiques franco-bavaroises 

Nos pays ont profité de cette amitié de diverses 

manières, sur le plan économique notamment.  

Ceci vaut également et particulièrement pour la 

Bavière. 

Aujourd’hui, la France est, par ordre 

d’importance, le deuxième marché d’exportation 

pour les marchandises allemandes et le 

cinquième marché d’exportation pour les 

marchandises bavaroises. 

En 2015, la Bavière a exporté des marchandises 

vers la France pour une valeur d’environ 

12 milliards d’euros – soit une augmentation de 

7,3 pour cent par rapport à 2014. 

Surtout des véhicules et pièces automobiles, des 

machines ainsi que des produits électroniques et 

optiques. 
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En 2015, les importations en provenance de 

France ont atteint une valeur d’environ 6 milliards 

d’euros – surtout des machines et des produits 

chimiques. 

Plus de 400 entreprises françaises ont un site en 

Bavière. 

Quelque 3 000 entreprises bavaroises 

entretiennent des relations commerciales avec la 

France. 

Nous nous réjouissons d’autant plus de votre 

intérêt pour les échanges avec les entreprises 

bavaroises. 

Économie bavaroise 

Mais, avant de laisser la place au dialogue, 

permettez-moi encore quelques mots sur 

l’économie bavaroise: 

 Avec un produit intérieur brut de 530 milliards 

d’euros, la Bavière est aujourd’hui la sixième 

économie de l’Union européenne. 

 L’un des grands ressorts de ce succès réside 

dans la place relativement importante occupée 

par l’industrie.  
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 Cette dernière représente 35 % de notre PIB. 

 Aujourd’hui, l’industrie bavaroise réalise plus 

de la moitié de son chiffre d’affaires à 

l’étranger. 

 Les exportations de la Bavière ont atteint en 

2015 une valeur de 178,9 milliards d’euros – 

un nouveau record et une augmentation de 6,1 

pour cent par rapport à 2014. 

L’économie bavaroise repose sur un mix 

performant de grandes entreprises déployant 

avec succès des activités mondiales, 

d’entreprises moyennes innovantes et de petites 

entreprises compétitives. 

Numérisation en Bavière 

Et l’industrie bavaroise est synonyme de hautes 

technologies et d’innovation: 

 Les deux tiers du chiffre d’affaires réalisé 

par l’industrie sont générés dans des 

secteurs high tech – par plus de la moitié du 

total des salariés de l’industrie.  
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 Trois pour cent du produit intérieur brut (PIB) 

bavarois sont investis dans la recherche et 

le développement.  

 Sur dix demandes de brevets déposées en 

Allemagne, trois viennent de Bavière. 

Nos forces résident surtout dans les secteurs 

spécialisés, notamment les systèmes embarqués 

et les technologies des procédés et d’automation. 

Ceci fournit à nos entreprises une base solide 

leur permettant d’entrer sereinement dans la 

toute nouvelle dimension de la numérisation. 

Toutes nos entreprises y contribuent activement, 

chacune dans son environnement. 

Toutefois, la numérisation a également un effet 

nettement positif sur la croissance. 

Elle offre à des économies arrivées à maturité 

l’opportunité de gains de productivité et de 

nouveaux modèles d’activité commerciale.  

Conseil de l’avenir 

Nous aussi, à la vbw, nous contribuons à 

préparer la Bavière à affronter la numérisation 

dans de bonnes conditions. 
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Il y a à peine deux ans, nous avons créé le 

Conseil de l’avenir de l’Industrie bavaroise.  

17 éminents représentants de la politique, de la 

science et de l’économie se penchent sur les 

grandes questions posées par les nouvelles 

technologies.  

Le Conseil de l’avenir a développé des 

propositions concrètes visant à l’utilisation des 

potentiels de croissance de la numérisation. 

Je ne mentionnerai ici que quelques mots-clés: 

 optimisation de la recherche et du 

développement, 

 développement des infrastructures, 

 garantie de la sécurité informatique, 

 élargissement des offres d’e-gouvernement 

 et modernisation du système de formation et 

des conditions-cadres juridiques. 

Je suis curieux de voir quelles observations vous 

avez faites aujourd’hui et de quelle manière vous 

maîtrisez les enjeux numériques en France. 
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Pour le futur, je peux aisément concevoir une 

coopération technologique avec vous touchant 

aux questions de la numérisation. 

Dangers pour l’Europe 

J’aimerais conclure en abordant un sujet qui nous 

préoccupe beaucoup:  

Le souci de l’avenir de l’Europe. 

Entraînée par la France et l’Allemagne, l’Union 

européenne a, depuis sa fondation, accompli une 

œuvre de paix exceptionnelle. 

Avec les quatre libertés fondamentales du 

marché unique et de l’union monétaire, 

l’intégration européenne est également la clé de 

la prospérité et de l’emploi. 

Toutefois, ces acquis historiques sont mis en 

danger par trois développements actuels. 

Premièrement, la crise financière et économique 

est loin d’être surmontée.  

Le consensus sur les réformes à mener en 

Europe s’effrite. 

Certains sont tentés de dénoncer le pacte de 

stabilité sous prétexte de flexibilité. 
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C’est extrêmement dangereux car la crise de 

l’euro peut resurgir à tout moment. 

Il sera impossible d’éviter les réformes 

douloureuses susceptibles d’accroître de manière 

durable la compétitivité des pays de l’UE. 

Deuxièmement, l’issue du référendum sur l’UE le 

23 juin en Grande-Bretagne est tout à fait 

incertaine. 

Le « Brexit » serait un coup dur pour le projet 

européen – et pour notre économie. 

Troisièmement, la crise des réfugiés recouvre 

tout de son ombre. 

Au lieu de chercher une solution commune, les 

initiatives nationales isolées se multiplient. 

Pourtant, les contrôles nationaux aux frontières 

sont dangereux – ils détruisent le marché 

intérieur unique. 

Monsieur le Président Gattaz 

C'est pour cette raison également que nous 

saluons l'Appel européen que vous avez publié il 

y a quinze jours avec les Présidents de la 
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Fédération des employeurs (BDA) et de la 

Fédération de l'industrie allemande (BDI). 

Vous avez raison lorsque vous dites que l’UE doit 

maintenant tout mettre en œuvre pour résoudre la 

crise des migrants et faire avancer la 

convergence économique au sein de l‘UE. 

Toute détérioration du système Schengen aurait 

en effet des conséquences dramatiques pour 

l’Europe – au plan économique comme au plan 

politique. 

La libre circulation est une condition essentielle 

pour la croissance et la prospérité. 

Nous ne pourrons offrir un refuge aux 

demandeurs d’asile que lorsque les contrôles 

fonctionneront à nouveau aux frontières 

extérieures de l’UE.  

À cet effet, il est non seulement nécessaire que 

des décisions soient prises rapidement en 

matière d’asile, mais également qu’elles soient 

mises en œuvre dans les plus brefs délais et 

qu’une répartition solidaire soit réalisée au sein 

de l’UE. 
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Il est juste que la France et l’Allemagne unissent 

leurs forces en cette période de crise profonde. 

C’est seulement par notre succès commun que la 

confiance pourra revenir dans l’UE. 

L’UE ne doit pas se briser sur la crise des 

réfugiés.  

Les seuls à en tirer profit seraient les populistes – 

en Allemagne comme en France.  

Conclusion 

Mesdames, Messieurs, 

Nous sommes heureux que le voyage de votre 

délégation vous ait conduits en Bavière.  

Maintenant, je passe la parole à Monsieur le 

Président Gattaz.  

Vive la France! Vive l’Allemagne! Vive la Bavière!   


